
Nous avons donné rendez-vous à Gaïa, 
à moins que ce ne soit elle qui nous invite, de 
l’échelle planétaire au coin de la rue, à prendre 
date avec elle. Il est plus que temps.

Retrouvons-nous à Toulouse, du 28 septembre 
au 10 octobre, au Centre culturel Bellegarde.

Et comme dans un ruban 
de Möbius, où nous sommes 
prisonniers, nous serions le 
problème et sa solution…

Nous avons fait une 
étrange découverte : 

ce monde n’a pas 
de borne mais il est 

pourtant fini.

Et si nous cherchions 
au ras de notre ville une 
esthétique cosmique, qui 
esquisserait une poétique 
et une politique de ce que 
tout ça veut dire ?

À quel(s) monde(s) 
possible(s) cette 

prise de conscience 
nous attache-t-elle 

et où irons-
nous habiter à 

l’avenir ?

C’est un rien extravagant de devenir comptable, 
d’un coup, d’un aussi grand nombre d’êtres !




